
 Ce mardi 10 janvier aura été marqué par l’annonce du plan
de réforme des retraites par la Première Ministre Élisabeth
Borne. Proposant de repousser l’âge de départ à la retraite et
d’augmenter le nombre d’années de cotisation, ce projet
nous apparaît profondément inacceptable et injustifié. 

 Inacceptable, car nous ne pouvons imaginer les
conséquences d’un nouveau report de l’âge de départ sur
des personnes déjà usées tant physiquement que
mentalement par une vie de travail. En revanche, nous
imaginons trop bien l’impact que cela aurait sur la situation
de l’emploi, déjà marqué par un bien trop grand nombre de
demandeurs d’emploi. 

 Injustifié, car cette réforme, contrairement à ce qu’affirme le
gouvernement, les prévisions ne la rendent en rien
nécessaire pour l’équilibre de notre système de retraite.
Cette réforme ne consiste qu’à allonger la durée de notre
temps de travail, qu’importe si certains d’entre nous meurent
avant leur retraite, qu’importe si les autres sont trop usés
pour en profiter. Il s’agit d’une réforme purement
idéologique, ne profitant qu’au grand patronat alors que le
pays fait face à la flambée des prix et des écarts de richesse
records.

COMMUNIQUÉ DE PRESSE

FACE AU PLAN DE RÉFORME DES
RETRAITES : UN CORTÈGE JEUNE

UNITAIRE !



 Malgré l’opposition de l’intégralité des centrales syndicales
du pays (du jamais-vu depuis 2010) et de la majorité de
l’opinion publique selon les sondages, le gouvernement
s’entête à passer en force. Face à cela, nous, organisations
associatives, syndicales et politiques organisant la jeunesse
militante stéphanoise, appelons l’ensemble de la jeunesse
stéphanoise, dans les lycées, dans les facs et dans les
entreprises, à construire dès à présent la mobilisation contre
cette réforme. 

 Tous les moyens seront bons, des piquets de grève aux
blocages des lieux d’étude. À Saint-Étienne, pour faire
entendre notre détermination commune, nos organisations
manifesteront dans un même cortège jusqu’à la victoire de
ce mouvement. Ainsi, dès ce 19 janvier, nous vous appelons à
venir en nombre à chaque manifestation grossir les rangs de
ce nouveau cortège jeune.
 
 Nos retraites, nous voulons les vivre, dignement et en bonne
santé. Alors partout, dans le département, nous vous invitons
à faire vôtre cette phrase inspirée d’Ambroise Croizat,
ouvrier, résistant devenu ministre du travail et fondateur de
la sécurité sociale : 

 
« Ma retraite ne sera pas l’antichambre de ma mort ! ».


